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Résumé en
anglais
This article provides a methodology for understanding individual self-medication
practices. It describes step by step the implementation of a geographical information
system using self-administered surveys in the waiting rooms of general practicioners.
The described methodological protocol aims to provide arguments to show the
necessity of taking account of the spatial actions and capacities of individuals in
controlling the resources of their territory to explain the use or non-use of self-
medication and the aims attached to this. The results of this work, carried out in the
context of a National Research Agency project, show that self-medication
presupposes a predisposition for acting autonomously or a doctor-patient relationship
capable of making the individual autonomous. Using GIS to study the spatial
dimension of self-medication reinforces this idea by showing that it is individuals who
have a good capacity to integrate their local economy (due to their mobility and
social integration) who tend to use short-term self-medication without the need to see
a doctor for a problem they have cured themselves.
Résumé en
français
Ce texte apporte des éléments de méthodologie pour appréhender les pratiques
individuelles d’automédication. Il décrit pas à pas la mise en œuvre d’un système
d’information géographique sur la base d’une enquête autoadministrée dans les
salles d’attente de cabinets de médecine générale. Le protocole méthodologique
décrit vise à fournir des arguments quant à la nécessité de prendre en considération
les pratiques spatiales et les capacités de chaque individu à maîtriser les ressources
de son territoire pour expliquer le recours ou le non-recours à l’automédication et les
finalités qui s’y rattachent. Les résultats de ce travail réalisé dans le cadre d’un
programme de recherche ANR montrent que la pratique de l’automédication
présuppose un comportement autonome prédisposé ou un rapport soignant-soigné à
même de rendre le patient autonome. La mise en œuvre d’un SIG pour étudier la
dimension spatiale de l’automédication renforce cette idée en montrant que ce sont
les individus ayant une bonne capacité à maîtriser leur territoire (par leurs mobilités
et leur capacité à s’y intégrer socialement) qui ont tendance à pratiquer une
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